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In hoduction 

Les modalites du deroulement dans le temps du develop- 
pement ontogenique d'une espece constituent un caractert: 
qu'il est important de considerer, car il traduit la faco: 
dont le rythme interne de la plante est adapte aux condi- 
tions exterieures. 

Les Gymnospermes sensu latol) sont psrticulieremeni 
interessantes a cet egard, car leurs cycles reproducteur; 
varient grandement d'une espece a l'autre. 

Certes, les divers auteurs qui ont etudie la reproduct io~  
sexuee de Gymnospermes se sont habituellement soucies 
de l'insertion dans le  temps des gametogeneses $ et  9, dc. 
la fecondation et  de l'embryogenese. Des expressions cou- 
ramment employees telles que „zeitlicher Abliauf", "lif? 
history", "time relation", "cicbo di maturazione", etc . . 
temoignent de cette preoccupation. Cependant, d'une part, 
la seule mention de dates echelonnees jalonnant les diver- 
ses phases du ~developpement d'une plante, ne permet 
guere de realiser quelle est l'allure generale de son cycle, 
comment se deroulent et s'affrontent les evolutions $, 9 
et embryonnaire et les comparaisons de cycles biologiquec; 
d'especes differentes demeurent alors laborieuses; d'autr? 
p r t ,  les dates indiquees habituellement ne precisent pn; 
comment evolue l'ensemble des ovules portes pur Une m& 
me plante. 

Pour visualiser de facon precise les cycles de developpe- 
ment, nous proposons ici un mode graphique. Son applic7- 
tion a quelques cas particuliers montrera le parti que l'or, 
peut tirer d'une telle analyse pour une meilleure com- 
prehension biologique de Ces plantes. 

I. - Presentation du schema de visualisation des cycles 
ontogeniques 

Le terme »cycle« evoque, par lui-meme, Une roue qui 
tourne. Nous expliciterons cette image en situant les diver-. 
ses phases du developpement d'une plante donnee sur un;. 
ligne spirale parcourant les periodes de l'annee au cours 
desquelles elles se deroulent (cf. fig. 2-6). 

Chacun des mois etant represente par un angle de 30" 

(c'est i dire 3600), ceux-ci seront numerotes de 1 A 12 (c'esr 
12 

I) C'est a dire comprenant aussi ler; Pregymnospermes, actuelle- 
ment representes par Ginkyo bilobc et  les Cycadales, et  les Chla- 
mydospermes (Ephedra, Gnetum et Welwitschia). 

a dire de Janvier a Decembre) et ordonnes dans le Sens des 
aiguilles d'une montre. En situant le mois de Janvier en bas 
du  schema, on fait coincider l'allongement de la duree de l'ec - 
lairement journalier et, grosso mloci~o, le rechauffement des 
saisons, avec l'ascension du trace arque de 1 a 6 (Janvie;" 
a Juin). Reciproquement, les jours raccourcissent et la tem- 
perature baisse de 7 a 12 (Juillet a Decembre).?) Le debut 
de l'annee est marque par un double trait et des chiffre; 
romains ordonnent les annees successives que peut t rs-  
verser le cycle d'une plante. 

Les phases diploides (sporogenese et embryogenese) soni 

representees par des traits pleins, ondules avant la differen- 
ciation des cellules-meres, simplement arques apres cett? 
diffsrenciation. Les phases haploides des gametogeneses 
$ et  9 etant figurees par des traits discontinus, le debu- 
de la pollinisation Sera marque par le rapprochement du 
trace discontinu externe $ par rapport au trace 9 interne 
et la fecondation Sera datee par la fusion des deux zraces 
discontinus en l'unique trait continu symbolisant l'embryo- 
genese (cf. fig. 1). Le moment ou les semences se separenL 
naturellement de la plante-mere est marque par un doublc 
trait court perpendiculaire au trace embryonnsire. Des sil- 
houettes de stades cytologiques ou des commentaires, op- 
portunement situes, pourront parachever l'explicitation d.n 
cycle du vegetal envisage. 

A vrai dire, nous avons deja exploite ce genre de figu- 
ration de cycles biologiques (FAVRE-DUCHARTKE 1956,, 1957. 
1958„ 1960) et d'autres chercheurs (en particulier KONAR e t  
SUNDRI RAMCHANDANI, 1958 et  VIMLA VASIL, 1959) ont fait dc 
meme. Le schema presente ici constitue un essai de nor- 
malisation de ce mode d'expression graphique. 

11. - Applicatim du schama propose a cinq cas particuliers 

Ces exemples portent sur des especes dioiques parce qu'il 
se trouve que nos etudes monographiques les ont concer- 
nees: mais il est bien evident que des plantes monoique J 

pourraient tout aussi bien donner lieu i ce type de figura- 
tion. 

L'ordre selon lequel Ces exemples seront traites est celui 
du raccourcissement des cycles. 

l0 - Cycle biologique d'Araucaria araucana (region pa - 
risienne, Normandie, Bretagne) fCg. 2. 

') Pour les plantes vivant dans l'hemisphere australe, on si- 
tuerait Juin (6) en bas du schema et Decembre (12) en haut. 
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Fig. 1 - Explication des symboles utilises. <C 








